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1. Introduction 

 

LÕesprit de violence, lÕignorance de la nŽcessitŽ de lÕacceptation de la diffŽrence, de lÕintolŽrance 
sont ˆ la base des confits et meurtres  qui minent les pays de lÕAfrique centrale des grands lacs en 
gŽnŽral et du Burundi en particulier.  

 

La Colonie des Pionniers de DŽveloppement CPD en sigle sÕest engagŽe ˆ faire face ˆ cette 
situation qui est effectivement lÕobstacle de la paix, de la sŽcuritŽ humaine et du dŽveloppement 
socioŽconomique. CÕest la raison majeure  pour laquelle se joindre au Centre Global de Non 
Violence Ç CGNV È afin de faire face efficacement ˆ la violence et ses corollaires. 
 
CÕest dans ce cadre quÕune activitŽ de formation et de sensibilisation sur lÕapport de chacun pour 
contribuer ̂ un monde sans violence a ŽtŽ organisŽ, en distribuant un livre  Žcrit par le Docteur 

GLENN D.PAIGE,  traduit en swahili Ç  UJENZI WA JAMII ISIYOKUWA NA MAUWAJI  : 
MSINGI WA ELIMU MPYA YA SIYASI  È qui signifie en quelque sorte, Construire un monde 
sans violence, une nouvelle politique pour la paix et la sŽcuritŽ humaine pour usage dans des pays 
des grands lacs, en mati•re de non violence. 
 

2. Organisation des activités de l’atelier sur la non violence et le non meurtre 

 

Une rŽunion de planifier et dÕorganiser  lÕatelier sur la construction dÕun monde sans violence a eu 
lieu le 15 fŽvrier 2009, dans la salle de rŽunion de la CPD en Mairie de Bujumbura, en Commune 
Kinindo, avenue du large n¡ 4450. LÕobjet de la rŽunion Žtait dÕŽchanger et discuter  sur le choix 
des bŽnŽficiaires  de lÕatelier en province de Cibitoke. Pour que lÕatelier ait un impact positif, les 
organisateurs dirigŽs par le ReprŽsentant lŽgal et PrŽsident de la CPD ont dŽcidŽ que les participants 
ˆ lÕatelier doivent : •tre capable de comprendre et de lire le swahili, •tre de diffŽrents services de 
sŽcuritŽ, administratifs, Žducatifs, des jeunes, des femmes, des anciens combattants ect.  Madame 
Florence BARAKANFITIYE a ŽtŽ chargŽe de contacter et distribuer des invitations des 
participants. 
 
 

 

3. Déroulement des activités de l’atelier. 

 
En date du 24 fŽvrier 2009 une Žquipe de 
volontaires de la Colonie des  Pionniers de 
DŽveloppement Ç CPD È a effectuŽ une descente 
en province de CIBITOKE, commune Rugombo 
pour former et sensibiliser la population (en 
diffŽrentes couches sociales) sur la prŽvention de 
la violence. LÕatelier a ŽtŽ ouvert par le premier 
conseiller du Gouverneur de la Province de 
Cibitoke, Monsieur DomitienÉ. 
 

 
Le ReprŽsentant lŽgal de CPD ˆ gauche accueillant les participants et les 
invitŽs dÕhonneur ˆ lÕatelier (ˆ droite le conseil principal du Gouverneur 

de la Province de Cibitoke). 

 
 
 



LÕobjet de la descente Žtait de former et sensibiliser les populations de diffŽrentes couches sociales, 
y compris les dŽlŽguŽs des autoritŽs administratives, de forces de lÕordre, des organisations de la 
sociŽtŽ civile ainsi que des leaders des populations civiles (jeunes, femmes, hommes et vieux) de 
ladite province sur lÕaction de prŽvention et surtout de la lutte  contre la violence suivant le mod•le 
du professeur GLENN D.PAIGE. Ce fut donc une occasion tr•s importante de publier 
officiellement ce  livre. 
 
Apr•s les prŽsentations des participants, Mr Faustin MATESO  a invitŽ le ReprŽsentant  LŽgal de la 
CPD ˆ le complŽter en sÕexprimant sur   le but de lÕatelier. Pour Žclairer les participants et les 

invitŽs dÕhonneur, le modŽrateur de lÕatelier Monsieur 
Faustin MATESO a dÕabord rappelŽ des objectifs de la 
CPD qui visent la prŽvention et la lutte contre violence 
sous tous ses aspects, en appliquant une politique 
dÕencadrement de la jeunesse susceptible ˆ la violence, 
promouvoir les femmes,  lutter contre toutes les causes 
de troubles de la paix, la sŽcuritŽ humaine et le 
dŽveloppement durable.  
Mr Faustin MATESO  a en plus signalŽ que la CPD 
collabore avec le CGNV pour une complŽmentaritŽ de 
la mise en Ïuvre de leurs actions  sur la non violence 
et le non meurtre.  
 

 
LÕŽquipe de la CPD conduite  par son ReprŽsentant LŽgal Mr Jacques NTIBAKIKURE a expliquŽ 
que lÕactivitŽ a eu lieu gr‰ce au partenariat entre CPD et CGNV basŽ aux Etats-Unis dÕ AmŽrique. 
 
Le ReprŽsentant lŽgal de la CPD et PrŽsident des ŽvŽnements de la journŽe qui Žtait le confŽrencier 
est revenu sur les actions de la CPD, il  a expliquŽ son logo en signalant   que celle-ci sÕest engagŽe 
ˆ contribuer ˆ la construction dÕun monde sans violence pour la paix, la sŽcuritŽ humaine et pour  
un dŽveloppement durable. Puis, il a brossŽ un peu sur le logo du CGNV  en insistant sur les 
significations des diffŽrentes couleurs de ce   
 
 
 
 
 
  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Son exposŽ de prŽsentation du CGNV Žtait rŽsumŽ en exergue : 
 

LA VIE DE GLENN PAIGE FONDATEUR DU CENTRE GLOBALE DE NON-VIOLANCE 

 

Citoyen dÕorigine Anglaise, nŽ en 1927et grandi aux USA. Il Žtudia ˆ lÕŽcole de spalding et les 
Žtudes universitaires ˆ lÕuniversitŽ de PRINCETON de HARVARD. Pilote de guerre de 



1950-1961. Professeur ˆ lÕuniversitŽ de SEOUL de 1959-1961, et Professeur ˆ lÕuniversitŽ de 
PRINCETON de 1961-1967 et ˆ lÕuniversitŽ de HAHAI de 1967-1992. 
Il parle 8 langues, il a une femme et les enfants. Il obtient le dipl™me de science politique aux USA 
en 2004. 
 
Sa bibliographie est plus Žlargie mais les ouvrages les  plus cŽl•bres sont: 

 
! The corean  DŽcision : juin 24-30 en 1968 
! The scientific studio of political leadership en 1977 
! To non violent political science from season of violence en 1993. 

 
CÕest apr•s quÕil va publier lÕouvrage qui nous est sujet aujourdÕhui : 
ÔÔNONKILLING GLOBAL PLITICAL SCIENCEÕÕ 
 
Dans le monde, lÕimpact de ses ouvrages sont  dÕune importance capitale et sont    apprŽciables. 
 

 

PRESENTATION  DE CGNV-HAWAI 

 
Le CGVN en single signifie : Ç Center for global Nonkilling È c'est-ˆ -dire le Centre qui lutte contre 
lÕusage de la force. Ce centre demande ˆ toute personne sa  contribution en ce qui la concerne, de 
prŽvenir, de  lutter contre toute forme dÕusage de la force, les meurtres et violences de toute sorte. 

 
Le confŽrencier a invitŽ les participants et prŽfŽrŽs invitŽs ˆ faire face   ̂un grand travail car lÕusage 
de la force est la chose que lÕon vit chaque jour comme. Il leur a fourni quelques exemples y 
relatifs: 

 
" quelquÕun qui cherche un titre (poste de travail), aime dominer les autres, 
" lÕacte dÕamour qui demande lÕattente entre deux personnes, aujourdÕhui les gens utilisent la 

force, c'est-ˆ -dire  font le viol pour y arriver. 
" les autres, au lieu de  demander quelque chose avec la sagesse, de travailler pour leur avenir, 

utilisent la force pour lÕobtenir. Cas des voleurs ˆ mains armŽes. 
" les autres menacent la vie des autres pour se procurer des fŽtiches, ici nous citons les albinos 

ˆ titre dÕexemple ; qui sont tuŽs par leurs compatriotes. 
" certains responsables des services violent les droits des uns et des autres en les intimidants 

par lÕusage de force. 
 
Il Žtait donc fort temps dÕanalyser les points suivants :  
- la raison pour commencer et dŽvelopper ce centre  de non violence et de non meurtre ; 
- le but du centre ;  
- le programme du centre ; 
- les moyens du centre ; 
- lÕexpansion du centre ; 
- la contribution de tout un chacun comme un centre de violence. 

 



 L’origine d’idée   

 
A la fin de ce si•cle dÕhistoire des grands massacres et violations graves qui se sont produits dans le 
monde (le gŽnocide des juifs avec Adolphe Hitler dÕAllemagne),  le souvenir est restŽ dans les t•tes 
des gens.  LÕidŽe de faire un centre dÕaider les personnes ˆ ne pas utiliser la force, ˆ ne pas tuer a 
commencŽe  pour Žlargir leur intelligence ˆ la fin du 20¡ S pour que lÕhomme vive ˆ la lune. Les 
gens ont pensŽ que cela Žtait difficile si non impossible. Mais cela a Žtait possible gr‰ce ˆ 2 choses :  

 
Les hommes  se sont donnŽs la peine  de  mettre ensemble leur intelligence et crŽer une nouvelle 
technologie et les pays marchent ensuite vers la dŽmocratie. Tous les ŽlŽments montrent que le 
centre peut aider comme endroit ou les gents peuvent se rencontrer et se parler pour lutter contre 
lÕusage de la force, les meurtres et violences de toute sorte. 

 
            L’origine du centre           

 
Le centre a commencŽ avec le professeur GLENN D .PAIGE en 1980 comme projet ou cadre de 
dialogue ˆ lÕuniversitŽ de HAWAI aux USA.  
 Le 2/ octobre 1994, il a ŽtŽ reconnu comme institution personnalisŽe dans le pays. 
 
 LE BUT DU CENTRE (objectif GLOBAL du centre) 

 
Le principal but du Centre est dÕ•tre le mŽdiateur et le facilitateur de recherche de solution  comme 
moyens pour trouver des solutions aux probl•mes ou conflits et arriver ˆ une sociŽtŽ sans tuerie, 
sans violence. 

 
 PROGRAMME DU CENTRE  

 
 Le centre cherche ˆ Žduquer les gents pour arriver aux 3 objectifs principaux : 
 

1. commencer le chemin du savoir qui nÕutilise pas la force et conna”tre la loi dans chaque 
pays ; 

2. rŽpondre ˆ un besoin qui voudrait rŽsoudre un probl•me sans utiliser la force, sans violence ; 
3. participer ensemble dans le devoir la gestion de la non utilisation de la force, de la non  

violence et de non meurtre. 
 
MOYENS DU CENTRE 

  
Seules la foi, l’intelligence et la conscience mises dans lÕhomme sont les moyens dont dispose le 
centre pour approcher les gents et les amener ˆ comprendre les inconvŽnients de la violence, et que 
la force ne rŽsout aucun conflit. Nul nÕignore que la violence les tueries sont les obstacles de la 
paix, de la sŽcuritŽ humaine et du dŽveloppement durable a prŽcisŽ le confŽrencier du jour. 
 



ELARGISSEMENT DU CENTRE   

 
Pour le moment, le centre CGNV a 3 Bureaux de prŽsentation dans le monde : 
 

• C G N V RŽgion de Grands lacs Africains 
• C G N V NIGERIA 
• C G N V HAITI 

Mais aujourdÕhui le CGNV a beaucoup de membres dans le monde entier. Au Burundi,  
la CPD est aussi un centre de non violence dont vous ŽtŽs    invitŽs ˆ •tre les ambassadeurs dans vos 
milieux de vie, dans vos services respectifs. 
 

            LA CONTRIBUTION  
Le confŽrencier a demandŽ aux participants : 
 

• dÕenseigner aux gens non informŽs  ou sans espoir intŽrieure mais ayant envie dÕarriver ˆ 
une sociŽtŽ sans tueries, sans violence ;  

• de  sÕassocier au CGNV pour apporter leurs contributions dans le cadre de prŽvenir, de 
combattre la violence sous tous ses aspects. 

• de donner des idŽes qui ne cadrent pas avec la violence ou la force dans les services de 
lÕEtat, appliquer une bonne politique pour sauvegarder les droits et les vies des citoyens 
dans leur environnement. 

 
 
EXPLICATIONS DU LOGO DU C G N V 

 

• La couleur rouge : indique  les 
tueries qui ont eu lieu dans le 
monde, suite ˆ lÕesprit de violence 
parmi les gens. 

• Les petits traits noirs : indiquent  les 
efforts qui sont fournis pour 
combattre les tuerie et les violences 
sous tous leurs aspects  dans le 
monde ; 

• La couleur blanche : indique la paix 
qui  est dŽjˆ lˆ dans grande partie du 
monde. 

 

 

 

 

NOTION  SUR  LE NON KILLING GLOBAL POLITICAL SCIENCE’’ 

 

Mr. GLENND. PALGE est Professeur ˆ lÕ UniversitŽ de HAWAì AUX USA. Il fut un officier 
militaire de lÕarmŽe de lÕAire de USA lors de la guerre avec la CorŽe du Nord. CÕest ˆ cette 
occasion il se posa la question de savoir si on ne peut pas vaincre sans utiliser la force ? CÕest ainsi 
quÕil sera adapte de la politique de MAHATMA GHANDI qui obtient  lÕindŽpendance de lÕINDE 
par sa politique de la Non Violence ; ainsi que de MARTIN LUTHER KING qui revendique les 
droits civiques des Noirs AmŽricains. 
 
Ainsi donc le Prof GLENND PALGE deviendra adepte de GHANDI et de MARTIN LUTHER 
KING peur Žcrire  ce livre. 



 
 

 UNE SOCIETE SANS TUERIE PEUT –T-ELLE EXISTER ? 

 

Des grands  hommes penseurs dans le passé comme PLATON, ARISTOTE, LOCKE, 

MARX, MACHIAVEL, ROUSEAAU ont nié l’existence d’une société sans tuerie. 

Même aujourd’hui beaucoup de personnes ne croient pas à vue société sans tuerie. 

L’environnement de tueries montre la réalité de tuer. Cet environnement mondain (du monde 

terrestre). 

En réalité, compte tenu de l’environnement de tuerie qui évite, peut-on dire que la société sans 

tuerie peut-elle exister ? 

 

LA POSSIBILITE DE L’EXISTENCE D’UNE SOCIETE SANS TUERIE 

 

Dans ce chapitre, le Professeur  PAIGE montre combien de fois il est convaincu de 

l’existence d’une société sans tuerie. 

Ses raisons sont les suivantes : 

 

1. L’origine de l’homme ou de l’espèce humaine est de ne pas tuer : L’homme est né bon. 

C’est seulement peut de personnes qui tuent. Si tout le monde tuait, aucune société 

n’existerait. 

 

2. Les fondements du coeur : Les bases du cœur montrent la nature de ne pas tuer. 

Toutes les religions disent la même chose : Il ne faut pas tuer. Les tueries sont interdites par 

les religions et dans une bonne vie. Le fait que les tueries sont interdites dans les religions et 

à l’origine de l’homme, cela montre la possibilité d’éviter une société des tueries. 

 

3. Les fondements de la science : la science peut guérir les gens qui ont tendance de tuer. Il y a 

possibilité scientifiquement de guerrier une personne anormale et la faire cesser les actes de 

tueries. 

4. Manifestation de ne pas tuer : 

Aujourd’hui dans le monde entier, il se manifeste beaucoup de signes d’avoir l’esprit de ne pas tuer. 

Ceci montre un grand changement vers une société sans tueries.  

Ces signe se manifestent dans :  

  Les politiques gouvernementaux (Abolition de la peine de mort, la loi interdisant de tuer 

pendant la guerre) etc. … 

  Distance de différentes Associations de la société civile ( les associations qui condamnent 

les tueries… 

  Disputer le pouvoir sans recouvrir à tuerie (démocratiquement) 

  Le fondement de l’histoire (l’existence de l’histoire de ne pas tuer dans e monde). 



  La vie des gens ayant tendance à ne pas tuer (beaucoup de gens dans le monde refusent de 

tuer, même lorsque leur vie est en danger). 

 

 SCIENCE POLITIQUE ET LA SOCIETE SANS TUERIES 

 

Pour arriver la société des tueries, la science politique à quel but ?  

Les concernés de la science politique doivent faire quoi ? 

 Comment la science politique nous sortira-t-elle de la société qui tue à la société sans tuerie ? 

Elle va faire quoi ? 

 

 Dans toutes ces questions de la société qui tue vers la société sans tueries, la science 

politique tente de donner des réponses à toutes ses questions. 

 

 

 DANS LA RESOLUTION DES CONFLITS 

 

 Le but principal de la science politique  est de terminer les tueries dans la vie au monde. Pour y 

arriver la science politique : 

- Soutien les faits ou actes qui ne tuent pas. 

- Aide à la résolution pacifique des conflits 

 

Difficultés : Ne pas s’entendre dans les souhaits et les faits existants 

 

  Dans la résolution des conflits, la science politique a une part de responsabilité pour 

apporter la réponse aux difficultés qui se montrent comme insurmontable ou qui  se montent 

insolubles. Nous pouvons citer par exemple : 

 

1. Ne pas tuer, Hitler avec le génocide et crime cotre l’humanité 

2. Ne pas tuer avec le changement des pouvoirs sans verser le sang. 

3. Ne pas tuer avec la paix. 

4. Ne pas tuer avec de ramassage des armes. 

5. Ne pas tuer avec le manque de la politique de bonne gouvernance. 

6. Le droit et le souhait de l’homme contre les tueries. 

7. Ne pas tuer avec l’environnement  

8. Ne pas tuer en alliance avec la résolution des conflits. 

 

 
 

Les participants suivent le conférencier  



 LA PRESENCE DES ONG (ASSOCIATIONS) 

 

 

Quel changement des ONG ou Association mérite d’être fait pour une société sans tueries ? A cette 

question que le conférencier a posée, il a signalé quelques faits importants pour un changement 

positif vers la non violence et le non meurtre à savoir : 

 

1. La volonté de ne pas tuer dans la science politique 

2. Promouvoir le corps de la paix de l’université ou des établissements scolaires 

3. Inciter les universités de ne pas tuer dans telle ou telle circonstance. 

4. Sensibiliser les partis politiques pour ne pas tuer pour telle ou telle raison 

5. Sensibiliser et former des gens pour ne pas avoir l’esprit de  tuer dans les milieux de travail 

6. Encourager les associations qui ne tuent pas pour la sécurité de tous. 

7. Encourager les  associations et les groupes qui ne tuent pas dans la société civile  

8. Encourager et promouvoir le cadre de recherche et d’observation de la politique de ne pas 

tuer. 

 

Après l’exposé sur la politique, l’approche du CGNV et sur la vie de son auteur, le facilitateur 

Monsieur  Faustin MATESO  demandé aux participants de poser des questions et s’exprimer 

librement. 

Durant les interventions, les participants ont pausé beaucoup de questions part  rapports à l’exposé 

du formateur, les autres ont fait les tour des causes de la violence telles la pauvreté, la corruption, 

l’ignorance le non respect des mœurs, l’injustice, l’impunité,le mauvais fonctionnement des organes 

chargés d’assurer la sécurité publique, l’impunité, la prolifération et l’usage abusif des armes à feu 

etc .Les participants  ont proposé que toutes ces causes trouvent une voie de sortie, pour  les éviter, 

cela dans le but de promouvoir la paix, la sécurité humaine pour tous et la réduction des tueries et 

de la violence. Répondant à la question posée par le formateur sur la non violence et le non meurtre, 

Monsieur Jacques NTIBARIKURE de savoir s’il est possible de bâtir une  communauté sans 

violence,  les participants ont répondu que c’est possible si tout le monde a une volonté et si chacun 

fourni son effort pour faire parti de la partie en noir  pour agrandir la partie blanche indiqué sur le 

livre distribué. 

 

TRAVAUX EN GROUPE 

 

Le modérateur de l’atelier, Monsieur Faustin MATESO a demandé aux participants à se constituer 

en trois groupes pour discuter, échanger et donner des recommandations sur des actions à mener 

pour prévenir et combattre les meurtres et  la violence sous tous ses aspects. 

Après les travaux en groupes, les participants ont émis des recommandations communes suivantes : 

-La nécessité de la mise en place d’un service  de  monitoring sur  des violences commises à tous 

les niveaux ; 

- Convaincus que la pauvreté est l’un des facteurs favorisant la violence tant au niveau de la 

province qu’au niveau national,  les participants ont proposé qu’il y ait un programme soutenu par 

la CPD et le Centre Global de non Violence CGNV, d’inciter, de former et d’appuyer des 

populations démunie souvent sollicitées par des meurtriers pour les soutenir,  en matière de création 

d’emploie et  des activités génératrices des revenus au tour desquels l’enseignement sur la non 

violence et le non meurtre peuvent se faire; 

-  les participants ont suggéré que le livre traduit en swahili soit en suite traduit en Kirundi, la 

langue nationale burundaise qui est comprise par un grand nombre de population ; 

 



  

-Les participants ont demandé à la CPD et au Centre Global de Non Violence CGNV, de 

multiplier les des atelier du genre dans toutes les commune  de Cibitoke et ailleurs dans la 

pays , afin de faire d’un grand nombre de personne des centres de non violence et non 

meurtres.  

 
1. Cl™ture de lÕatelier 

 
Avant de clôturer l’atelier, le Monsieur Jacques NTIBARIKURE, le Représentant légal et 

Président de la CPD a exhorté tous les participants à être les ambassadeurs  de la non violence 

pour la paix et la sécurité dans leurs différents  environnements. Il a rappelé aux participants 

présents que les meurtres et les violences sont à la base de la pauvreté, le sous développement 

dans lequel le pays sombre. Les remerciant de leur présence, leur attention particulière à la 

formation sur le non meurtre et non violence, il a souhaité que ces derniers soient des bons 

centres de non violence dans leur milieux de vie pour un changement positif de la 

communauté Burundaise  hantée par les tueries et violences de toutes sortes. 

  Le soutien de l’autorité provinciale, Monsieur Domicien, le Conseiller du Gouverneur de la 

Province de Cibitoke a été,  plus spontanée et effective, car à travers son allocution de clôture, 

le conseiller principal du Gouverneur province CIBITOKE a précisé qu’il est très heureux de 

trouver des personnes soucieux  d’une culture de non violence et de non meurtre dans sa 

province en particulier et dans tout le Burundi en général et  dans le monde !  

Il a conseillé l’auditoire qu’il faut militer pour une politique qui réconcilie les citoyens autour 

des idées de paix, de dialogue, et de concertation et de surcroît de non violence tel que le 

prône le professeur GLENN D.PAIGE. 

Il a demandé également à l’assistance d’aider la population à adopter un comportement de 

gestion et de  résolution pacifique des conflits qui privilégie le dialogue au lieu de la violence, 

selon les contenus du livre du professeur GLENN D.PAIGE qui est leur guide de 

transformation de la communauté dans leurs services et dans leurs  milieux de vie  respectifs. 

 S’appuyant sur le modèle de la GLENN D.PAIGE, ancien pilote de guerre, Mr le conseiller 

du Gouverneur a confirmé que les militaires détiennent plus de vérité sur les actions de guerre 

par rapport au reste de la population. Ainsi, ils sont les mieux indiqués dans le processus de 

prévention de la violence .En matière de prévention de la violence sous ses multiples aspects, 

Mr le conseiller du Gouverneur de Cibitoke souhaite et recommande que tout un chacun 

s’acquitte comme il faut de ses responsabilités, en qualité de centre de non violence et de non 

meurtre: depuis le sommet à la base et ainsi, réduire si possible éliminer les diverses 

frustrations pouvant conduire au recours à la violence et au tueries. Il a en fin encourager la 



  

CPD et le CGNV à continuer ses action de sensibilisation et de formation sur la non violence 

dans toutes les communes de sa province comme cela a été fait en commune RUGOMBO. 

 
 
                                                   Fait à  Bujumbura, le 24/02/2009 

 

 

                                                    Jacques NTIBARIKURE 
                                                     ReprŽsentant LŽgal ÐPrŽsident  
                                                       Colonie des Pionniers de DŽveloppement  
                                                          Ç    CPD È 
                                                       B P : 3562 Bujumbura Burundi 
                                                       TŽl : +257 79 905 384 
                                                        E-mail : pionniers@yahoo.fr 
                                                        
                                    
                                                      

 
Photo en famille des ambassadeurs du Centre  Global de Non viol Violence en province 

Cibitoke, commune Rugombo/Burundi 

 


